L'enfant et les sortileges, (extrait).

@ M. RAVEL

C Une lumiére parait aux vitres, dans la maison.
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Il est bon, IEnfant, ilest sa. ge,bien sa . %
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En méme témps la lune, dévoilée, 'aube, rose et d'or, inondent le jardin d'une clarté pure.
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—  Ilest sa.ge I'En .

L 3 1) 1 est sa . . o

ey =:=

S —w—— 14— o
o ———

- ge, Ilest sa . - - - - geet bon,




pan.-

]

Y
, & regret, -

pan - s¢ laplaie,

153

| TR

I 4

armonicusement

o8

1}

-

h

a

'3
T

defo
Ton

o ik |

=
=

o i

—

n.

7K

bon-.' N

bo.

et
ge et

si

ge

= [

£e,

sa .
sa

il est si

fant,
bon,
fant.__.

» 'En. .

geet

Les Bétes une & une, retirent a 1'Enfant leur aide qui devient inutile,
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leuréroup'e serré contre l’Enfaﬁt, mais elles l'escortent d'un pehv p'luswloi;n, le fétant de battements d'ailes,
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de culbutes de joie, puis limitant a I’E)bn- des arbres leur bienveillant cortege, laissent I'Enfant seul,
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droit, lumineux et blond dans un halo de lune et daube et tendant ses bras vers celle que
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F les Bétes ont appelée: “Maman!” L’ENFANT,tendan-t Ton ibaa. 2y RIDEAU
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